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De la cité de Québec.

riERRE FLAYIEN TURGEON,
FAB LA MISERIGORIIE DE SIEU ET LA &RÂCE Oïï SA!NT SIEBE APOSTO-

LIQUE, ARCHEVÊQUE SE QUÉBEC, etc., eto.

Le soin de vos àx^rr, que le Seigneur nous a confiées, N. T. C. F., nous
fait un devoir de veiller sans cesse, afin d'être toujours prêt à repousser les

attaques de l'ennemi de votre salut, et à vous mettre en garde contre tout ce qui

pourrait porter atteinte à la pureté de vos cœurs, comme à celle de votre foi.

Nous croirions donc manquer à ce devoir important de notre charge, si, à

l'approche de la saison des plaisirs et de la dissipation, nous n'élevionspas la voix

pour vous prémunir contrr une ruse nouvelle de l'esprit infernal, un nouveau
piège qu'il tend à l'innocence de la jeunesse, un scandale enfin qui, depuis peu,

s'est produit dans certaines réunions de plaisir, ot qui, s'il n'est promotement
réprimé, ne peut manquer de causer la ruine de bien des âmes.

Vous prérenez sans doute notre pensée, N. T. C. F. • vous voyez que nous
voulons parler de ces danses indécentes, que l'esprit de licence a cherché à intro-

duire dans notre société depuis quelque terups.

Vous le savez, N. T. C. F., dès lenr première apparition, ces danses

étranges, où les règles de la modestie chrétienne sont si gravement blessées, sou-

levèrent l'indignation do toutes les âmes honnêtes. Aussi nous empressâmes-

nous dès lors do recommander à tous les pasteurs et à tous les confesseurs de
cette ville, do faire tout en leur pouvoir pour arrêter ce mal naissant, et n )U8

devons ce- témoignage à leur zèle, qu'ils 'se sont' dignement acquittés de leur
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